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1.
Elle était donc là, la jet-set de Los Angeles !
Accoudé à la balustrade de la mezzanine où il était monté pour se soustraire à la cohue, Loukas Demakis promena son regard sur la foule qui se pressait dans la salle de bal de la somptueuse villa de Beverley Hills. Un ricanement faillit lui échapper : il n’y avait que des stars, des célébrités — bref, tout ce que la ville comptait de gens riches et connus, chacun s’efforçant d’éclipser son semblable par l’extravagance de sa tenue, l’éclat de ses bijoux, l’incongruité de sa coiffure. Tout ce beau monde brillait de mille feux.
Et tout ce beau monde était tellement artificiel !
Instinctivement, Loukas serra les dents. Il détestait ce milieu. Plus vite il s’en irait, mieux ce serait.
Mais d’abord il avait des choses à faire. Les mots de son père résonnaient encore dans sa tête : « Tire-la de leurs griffes, peu importe ce que ça coûte, peu importent les dégâts. Seul le résultat compte. »
Après la destinée tragique qui avait été celle de Zoé, Loukas ne laisserait pas sa sœur aux mains de ces escrocs criminels. Il ferait ce qu’il fallait pour la protéger.
Le silence s’établit dans la salle de bal, tandis que la foule s’ouvrait pour laisser le passage à deux femmes qui montèrent sur l’estrade. Loukas se tendit, tous ses sens aux aguets.
C’étaient elles, il ne pouvait en être autrement : la sorcière et son apprentie.
Des applaudissements crépitèrent comme le maître de cérémonie présentait le Dr Grace Della-Bosca. Dans sa longue robe pailletée, celle-ci prit le micro. Plissant les yeux, Loukas s’efforça de la détailler.
Elle avait, il le savait, à peine moins de soixante ans, et avait conservé, il devait l’admettre, une apparence admirablement juvénile. Dans sa tenue dorée, on aurait dit l’épouse de Toutankhamon habillée par Dolce & Gabbana. Quoi d’étonnant pour quelqu’un dont le métier consistait à préserver l’éternelle jeunesse de ses clients, du moins le prétendait-elle ?
Loukas avait l’intention d’écouter son discours, et le fit jusqu’au moment où l’autre femme, beaucoup plus jeune, celle-là, se tourna vers l’assistance et sourit. Il retint alors son souffle, avec l’impression d’avoir reçu un coup violent au creux de l’estomac.
Jade Ferraro ! La jeune femme dont il comptait faire la connaissance ce soir pour lui soutirer le maximum d’informations. Une beauté !
Le visage de Grace Della-Bosca était tendu, alors que le sien était lisse, éclatant, tout en douceur : des yeux d’un bleu limpide taillés en amande, un sourire lumineux, et une bouche pulpeuse, presque trop grande, mais belle et désirable à en perdre la tête.
Son opulente chevelure couleur de miel était rassemblée en une élégante torsade qui dénudait son cou de cygne, et elle portait une robe au décolleté singulièrement modeste, au milieu de cette foule outrageusement impudique. La robe, il est vrai, n’avait que cela de modeste, car elle moulait le corps splendide de la jeune femme aussi étroitement qu’une seconde peau. Sans le miroitement bleuté du somptueux tissu lamé, on aurait pu la croire nue.
Une femme belle, séduisante, excitante… Loukas dut se faire violence pour brider les pensées qui déjà affluaient…
Il était normal qu’elle affiche ce physique puisque sa beauté était certainement due pour une bonne part au savoir-faire du Dr Grace Della-Bosca, la grande prêtresse de la chirurgie esthétique. Jade Ferraro était une publicité vivante pour elle.
Le discours s’acheva, et l’assistance applaudit encore. La belle Jade Ferraro se tourna une fraction de seconde vers Grace, parut hésiter, puis se détourna, et parcourut l’assistance du regard jusqu’à ce que ses yeux s’immobilisent sur Loukas.
Il les vit s’agrandir l’espace d’une seconde, en même temps que les sourcils parfaits se rapprochaient en une expression de saisissement mêlé de perplexité. Loukas aurait pu jurer que la jeune femme avait frémi. Il se surprit alors à sourire. Une autre stratégie d’approche s’imposait. Son tempérament de mâle ne pourrait qu’approuver.
Après tout, il était ici pour une raison précise, mais rien ne lui interdisait de profiter de ce qui s’offrait. Pourquoi se contenter de poser des questions et de soutirer les réponses quand il pouvait obtenir bien davantage de la belle Jade Ferraro ?
Et comme la jeune femme descendait de la tribune pour se fondre dans la foule, il murmura pour lui-même :
— Tu peux bien t’enfuir, ma jolie, je te retrouverai.
*  *  *
Quelqu’un lui mit d’office une flûte de champagne dans la main. Instinctivement, Jade la porta à son front brûlant pour le rafraîchir à la paroi glacée. Elle ne comprenait pas ce qui lui était arrivé après avoir croisé le sombre regard à l’expression intense, mais elle était presque chancelante maintenant, et son cœur battait la chamade.
Puis l’orchestre se mit à jouer, des couples commencèrent à évoluer sur la piste, et soudain, la jeune femme eut l’impression de suffoquer, dans cette salle trop chaude, trop bruyante, où trop de gens se pressaient…
Quelqu’un prononça son nom, et elle fit un effort pour se ressaisir.
— Alors, dis-moi, comment m’as-tu trouvée ?
C’était Grace, et elle avait ce ton impatient de quelqu’un qui a déjà posé sa question.
— Formidable, épatante.
Jade embrassa son mentor sur les deux joues. Cette femme qu’elle admirait plus que tout au monde n’avait pu que mériter ces qualificatifs lors de son allocution, pourtant elle ne l’avait que partiellement entendue tant elle avait été troublée de se sentir observée par un regard brûlant.
Qui était cet homme ? Pourquoi la regardait-il ? Jade s’efforça de chasser ces questions qui la tourmentaient depuis qu’elle avait croisé son regard intense. Ce soir, l’héroïne, la reine de la fête, était le célèbre Dr Grace Della-Bosca, et la fondation qu’elle avait créée. Tous les efforts de Jade devaient porter sur la réussite de ce gala.
Elle se força à sourire.
— Cette soirée est un grand succès, assura-t-elle à son aînée, et tu en es l’âme. Les sommes récoltées vont permettre à la fondation Rescue Visages Enfants de fonctionner pendant des années.
Un sourire éclaira le visage trop immobile de Grace qui parcourut du regard la salle de bal où se pressaient tant de célébrités.
— C’est un succès, en effet, admit-elle.
— Et c’est bien grâce vous, chère amie, intervint alors une voix masculine grave et mélodieuse. Cette ville aurait besoin de davantage de citoyens comme vous !
— Sénateur Goldfinch ! s’exclama Grace, ravie, en tendant sa main parfaitement manucurée au bel homme distingué qui venait d’apparaître.
Le sénateur la porta à ses lèvres, tandis que Grace poursuivait, minaudant :
— Je croyais que notre membre fondateur préféré n’était pas libre ce soir ?
— Sachant que ce gala vous tenait tant à cœur, j’ai réaménagé mon emploi du temps, chère amie.
A ce point, Jade effectua un retrait tactique, persuadée que ni l’un ni l’autre ne s’en apercevraient. Le sénateur, veuf depuis peu, ne cachait pas son désir de se remarier, et comme des opérations immobilières avaient fait de lui un homme riche, les prétendantes ne manquaient pas. Mais c’était Grace que l’on voyait le plus souvent à son bras, et il était clair que s’il l’appréciait et même davantage, c’était réciproque.
Un serveur passait avec un plateau, et Jade échangea sa flûte de champagne contre un verre d’eau minérale. Grace travaillait tant ! se prit-elle à songer. Tant mieux si elle trouvait un compagnon. Elle méritait d’être heureuse dans sa vie privée.
Un tourbillon de soie rouge traversa la pièce, et, du coin de l’œil, Jade aperçut deux seins rebondis jaillissant littéralement d’un décolleté vertigineux. Rachel Delaney, identifia-t-elle tout de suite, une jeune femme d’à peine vingt ans, qui était déjà une cliente régulière de la clinique de chirurgie esthétique de Grace. Ces deux dernières années, elle avait eu des petits rôles dans diverses séries télévisées, et essayait maintenant de percer au cinéma. Récemment, elle s’était fait refaire les seins, sous le prétexte qu’ils étaient trop modestes, et, à présent, elle offrait sans vergogne son décolleté ahurissant au producteur qui lui faisait face, et que sans doute elle espérait séduire. Elle rentabilisait son opération, en quelque sorte.
Eh bien, bonne chance pour elle ! Jade but une gorgée d’eau.
— Vous êtes bien solitaire.
La jeune femme n’eut pas besoin de faire volte-face. Une sensation de brûlure lui parcourut le dos, et elle sut d’emblée à qui appartenait cette voix profonde et virile.
Elle sut aussi qu’il était important pour elle de ne pas se retourner trop vite et c’est pourquoi elle garda les yeux fixés sur Rachel : c’était un moyen instinctif de défense car la présence de cet inconnu était source de danger, elle le sentait.
Puis soudain il fut face à elle. Elle prit une inspiration sifflante tandis que ses larges épaules obstruaient son champ de vision, et, quand elle croisa son regard, elle reconnut sans l’ombre d’un doute les yeux de braise qui l’avaient observée un peu plus tôt, depuis la mezzanine. Comme la première fois, elle éprouva cette vague de chaleur brûlante, où se mêlaient à la fois la certitude d’un péril imminent, et l’effet troublant d’un magnétisme irrésistible.
— Nous nous sommes déjà rencontrés ? demanda-t-elle, pointant le menton, et sachant très bien qu’elle n’avait jamais, au grand jamais, vu cet homme auparavant.
Et quel dommage, d’une certaine manière ! Il était d’une beauté absolument parfaite : des cheveux très noirs lissés en arrière, des pommettes hautes, bien dessinées, une bouche charnue, sensuelle sans être molle, et une mâchoire volontaire. Un véritable dieu grec !
Il retroussa les lèvres en une esquisse de sourire.
— Non, mais il n’est pas trop tard pour faire connaissance.
Jade attendit : il allait se présenter. Mais il n’en fit rien. Agacée, elle revint à la réalité.
— Navrée, M. Je-ne-sais-qui, mais je n’ai pas le temps de m’amuser. Je dois m’occuper des invités.
Elle tournait les talons quand la voix grave, veloutée l’arrêta.
— Si vous aviez le temps, auriez-vous envie de vous amuser ?
De nouveau un émoi brûlant envahit Jade. Quelque chose chez cet homme était fascinant, irrésistible, et son propre corps réagissait de telle sorte qu’elle n’avait pas envie de lui résister. Mais elle eut tôt fait de se ressaisir.
— Je ne joue pas à ce genre de jeu, monsieur.
— Quel dommage !
— Non, ne regrettez rien, parce que, quand je joue, c’est toujours pour gagner.
Sur quoi, elle se détourna en s’autorisant un sourire, car il lui semblait avoir remporté une sorte de victoire.
Son sourire fut de courte durée. Elle ne s’était pas éloignée de deux pas que le rire de l’inconnu, un rire de gorge gai et voluptueux, l’immobilisa. Elle se retourna malgré elle, et le regard de ses yeux très noirs lui rappela celui d’un félin prêt à bondir sur sa proie.
— Magnifique, déclara-t-il. Dans ce cas, le jeu n’en sera que plus excitant.
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Entre Loukas Demakis, richissime armateur, et elle,
chirurgienne débutante, les choses ont été trés vite.
Trop vite, méme, a tel point que Jade soupgonne le
beau Grec de ’avoir séduite a dessein. Bient6t, en
effet, la jeune femme découvre qu’il se sert d’elle pour
obtenir des informations sur Grace Della-Bosca, la
directrice de la clinique ou Jade travaille et & qui elle
doit tout...

Trompée, humiliée, Jade comprend qu’elle est tombée
dans un piége, mais c’est trop tard, hélas: elle est déja
follement amoureuse de lui...
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L’été de la passion de Rosemary Gibson
Tamsin est ravie d’assister au remariage de sa mére.
Une joie teintée d’angoisse cependant car elle sait que

Jordan Keston fait lui aussi partie des invités. Jordan
qui, quelques années plus tot lui a brisé le cceur...
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